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Le calcul numerique fournit effectivement pour le moment

dudipöleune valeurdel'ordre de grandeur prevu: (% 3 xl0~19
u.e.s. II est evident que cette valeur du moment n'est pas

identique ä celle tiree de la constante dielectrique de la

vapeur d'eau; elle est passablement plus petite que-cette der-

niere, comme ia theorie le fait du reste prevoir 1.

Mentionnons encore que la chaleur specifique de la solution
est une fonction lineaire de la concentration (jusqu'ä des

concentrations de plusieurs molecules-grammes par litre). C'est

la une nouvelle preuve de la dissociation totale des electrolytes
forts, car l'application de la theorie d'Arrhenius, combinee ä

notre maniere de voir, donnerait une relation tout autre entre
la valeur specifique d'une solution et la concentration.

La theorie que nous venons d'esquisser permet aussi de tirer
des conclusions sur le degre d'hydratation des ions.

II. Forrer (Strasbourg). — Sur un nouvel etat magnetique
du nickel, presentant de fortes discontinuites et des proprieties

particulierement simples.

J'ai repete les experiences de Barkhausen et van der Pol sur
les discontinuites dans l'aimantation, et j'ai constate qu'on
entend sans amplificateur dans le telephone ces discontinuites
d'un fil de nickel ordinaire. Par contre, avec le meme fil etire,
les chocs ont presque completement disparu. Mais si l'on courbe

et redresse ce fil etire, les discontinuites reapparaissent et sont
meme beaucoup plus fortes que pour le fil ä l'etat primitif.

Les courbes d'hysterese, prises par points par la methode
du magnetometre, ne montrent, pour le nickel etire, aucune

irregularite, mais pour le nickel etire, courbe et redresse, elles

presentent des variations brusques de l'aimantation qui attei-
gnent un dixieme du cycle entier.

J'ai etudie ces phenomenes de plus pres avec l'installation
suivante. Un rayon lumineux tombe sur le miroir d'un ampere-
metre qui mesure le champ magnetisant, ensuite sur celui d'un

1 Dans notre calcul on n'obtient qu'une valeur moyenne du
moment moleculaire passablement diminue par suite de la polymerisation

des molecules de l'eau ä l'etat liquide.
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magnetometre ä indication rapide (oscillation simple 0,1 sec,

amortissement critique). Les variations du champ sont obtenues

par un inverseur ä liquide, entraine regulierement par un
mouvement d'horlogerie approprie. L'image du point lumineux
marque sur du papier photographique.

Les cycles ainsi obtenus confirment le resultat donne ci-
dessus: dans la limite du champ coercitif (~ ± 10 g), la
substance est presque reversible, la variation de la partie reversible

se fait par echelons tres irreguliers, dont deux sauts Sx

et S2 places au commencement et au milieu de la branche
ascendante atteignant une fraction importante de l'aiman-
tation entiere. Cet accroissement brusque se fait meme contre
la decroissance du champ (champ demagnetisant). Ces

proprietes sont persistantes. Des recuits systematiques n'ont pas
d'influence jusqu'ä 400° (done recherches possibles jusqu'au
Point de Curie), par des recuits de 400° ä 700° les proprietes
varient peu, et un recuit ä 720° les transforme en Celles du
nickel recuit.

La forme du cycle avec les deux sauts Sx et S2 semble etre
le resultat de la coexistance de deux substances differentes.
J'ai trouve un traitement pour separer les cycles de ces deux
substances. L'un des deux a des proprietes simples (un seul

grand saut Sx place au commencement de la partie ascendante).
La partie de la courbe qui suit ce saut est rectiligne et inclinee,
ce qui a fait penser que seul le champ demagnetisant limite
l'extension des sauts.

Un traitement approprie d'un mince fil de nickel (recuit,
etire, courbe plusieurs fois autour d'une petite poulie avec la
moindre traction possible, introduction contre l'elasticite de

ce fil courbe dans un tube droit) a donne le resultat espere:
la partie reversible est rigoureusement droite; arrive au champ

critique (champ necessaire pour renverser une aimantation
alignee, cas des sauts S), presque toute l'aimantation (~ 97%)
est renversee si brusquement que le point lumineux n'a pas
le temps de marquer.

Mais pour cette substance le champ critique varie avec les

limites du champ des cycles. D'autres experiences ont montre

que les proprietes changent completement si on laisse au fil
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et,ire et courbe sa courbure naturelle ou si on le maintient droit
contre son elasticite. Dans le dernier cas les proprietes sont

plus simples.
Les deux proprietes caracteristiques des corps ferromagne-

tiques sont ici completement separees. La partie reversible est

rigoureusement droite (etudiee jusqu'ä 100 g). Le renverse-
ment de l'aimantation irreversible se fait pour une seule valeur
du champ (champ critique ± 9 g) et sans viscosite (ä
moins de 1 /1000 pres en 0,2 sec). A mesure que le traitement
devient. plus parfait, l'inclinaison tend vers une limite minimum

(15% pour 100 g).

Par ces proprietes simples, ce nouvel etat du nickel semble

se preter avantageusement ä des recherches magnetiques
ulterieures.

A. Hagenbach et, J. Strub (Bale). — Mesures spectrophoto-

metriques de quelques matieres colorantes du sang.

Parmi les matieres colorantes du sang, nous avons etudie

spectrophotometriquement celles qui sont particulierement
stables ä Fair, ou qui du moins ne s'alterent que lentement.
Les mesures, pour la plupart qualitatives, qui ont ete effectuees

jusqu'ä ce jour, donnent une image insuflisante et, le plus souvent
fausse des phenomenes d'absorption.

La matiere colorante proprement dite du sang, l'hemoglo-
bine, s'oxyde ä 1'air en donnant de Voxyhemoglobine. Nous

avons fait une etude approfondie de ce colorant par Photometrie

de ses solutions ä 11 concentrations differentes, et
cela ä 65 endroits du spectre chacune. A cet effet, nous avons
dilue du sang frais de genisses bien portantes avec de 1'eau

distillee, dans les proportions de 1: 2: 4: 8 etc. et nous avons
examine immediatement les solutions obtenues. Les mesures
ont ete les plus nombreuses au voisinage des maxima d'absorption.

Les deux bandes typiques sont situees ver ; 575.4 et
/. 541,7 p.(i.

Les solutions sont legerement troubles, meme apres leur

passage au travers d'un (litre. Elles se clarifient un peu par centri-
fugation, et les mesures d'absorption presentent alors un depla-
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